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Albert Carozzi. — line nouvelle espece de Clypeina (I)asy-
cladacee) dans le Berriasien du Saleve et du Jura central.

Poursuivant notre etude des Dasycladacees du domaine

jurassien, nous concentrons nos recherches actuelles dans le

Berriasien dont les niveaux ä texture grumeleuse et finement
pseudo-oolithique se revelent tres riches en debris d'Algues
calcaires siphonees.

Des echantillons remarquables nous ont permis de decrire
la forme nouvelle suivante:

Genre Clypeina Michei.in (1845).

Clypeina catinula n. sp.

Dasycladacee composee d'un canal axial calcifie supportant
ä intervalles reguliers des verticilles fertiles en forme d'ecuelle;
jusqu'ä six d'entre eux ont ete observes en connection. Le canal

axial, calcifie, est imperfore entre les verticilles, sa paroi varie

d'epaisseur entre 0,015 et 0,020 mm. Le canal axial varie
regulierement de diametre, il atteint son minimum (0,165 ä

0,195 mm) ä mi-distance entre les verticilles et s'elargit au
maximum (0,240 ä 0,285 mm) ä la hauteur des verticilles.
Cette variation reguliere du diametre du canal axial rappelle
une superposition de cones emboites par leur sommet, elle est

une des caracteristiques de la forme decrite (fig. 1, 1 et fig. 2, A).
Les verticilles fertiles ont une allure generale d'ecuelle ä fond

plat dont la peripheric epaissie se releve fortement vers le haut
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Fig. 1.
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Clypeina calinula n. sp.

Coupe sub-axiale.
Coupes tangentiales.
Coupe oblique dans la partie suptfrieure d'un verticille.
Coupe transversale dans la partie sup6rieure d'un verticille.
Coupes obliques partielles.
Coupes transversales dans la p6riph6rie des verticilles.
Reconstitution sch6matique d'un secteur de coupe transversale

montrant la disposition dans plusieurs plans des rameaux d'un
meme verticille plan inf6rieur, plan moyen,

plan sup6rieur).
Reconstitution schßmatique d'une coupe axiale montrant les varia¬

tions de la p£riph6rie d'un verticille et la raison de sa soudure
avec ceux qui l'encadrent (m£me figur6 que dans la figure pr6-
cödente).
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(fig. 1, 1, 17 ä 20, fig. 2, A et D). Les verticilles atteignent un
diametre exterieur de 1,98 ä 2,15 mm, ils sont composes de 28

ä 30 rameaux ravonnants; bien que leur extremite distale soit
souvent brisee, ils ont la forme generale de massues inflechies

vers le haut. Leur section, normalement circulaire, a un diametre
variant de 0,06 mm pres de leur insertion sur le canal axial
ä 0,21 mm dans leur partie distale dilatee. L'epaisseur de leur
paroi est analogue ä celle du canal axial et varie de 0,015 ä

0.020.mm; comme celle-ci, eile se compose d'un agregat de

calcite libro-radiee brun fonce. Le remplissage de Finterieur
des rameaux est forme par une mosaique de calcite largement
cristallisee on par la päte de fond de la röche encaissante

(fig. 2, A ä D).
La disposition des rameaux en massue est tres caracteris-

tique et unique dans cette forme, en ce sens que les rameaux
s'inserent tous sur un bourrelet verticillaire creux, mais ils ne

sont pas tous dans le meme plan car ils presentent des inclinai-
sons radiales variables par rapport ä Faxe du canal central.
Les consequences de cette disposition sont importantes:

1. Les verticilles formes par la soudure des rameaux au moyen
d'un exces de calcite cryptocristalline ont une peripherie
irregulierement onduleuse dont les variations s'inscrivent
entre deux plans tangents distants de 0,50 mm environ
(fig. 1, 2 et 3, fig. 2, B). Cette valeur, qui represente l'epaisseur

maximale d'un verticille ä sa peripherie, diminue peu
ä peu en direction centripete oü eile ne depasse pas 0,06 mm,
diametre proximal moyen d'un ranieau;

2. Les rameaux, du fait de leur insertion sur la meme circon-
ference verticillaire, ont tendance ä se deformer recipro-
quement dans leur partie proximale; en direction distale,
la variability dans la direction des rameaux ne suffit pas ä

compenser leur augmentation de diametre et les deformations

sont tout aussi prononcees. Les sections, normalement
circulaires, deviennent elliptiques, pyriformes ou grossiere-
ment polygonales (flg. 1, 2 et 3, 6 ä 16, fig. 2, B);

3. Bien que d'inclinaison variable, les rameaux sont soudes

entre eux sur une assez grande distance radiale, au moins
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0,75 mm. Cette soudure, qui constitue tine portion impor-
tante des verticilles est assuree par un exces de calcite

cryptocristalline ä texture uniforme. Cependant, par
endroits, on peut observer de petites cavites irregulieres
donnant ä la masse un aspect finement celluleux (fig. 2, B);

4. En section transversale ou faiblement oblique, les verticilles
apparaissent comme des couronnes epaisses dans lesquelles
les sections de rameaux sont disposees en rangees grossiere-
ment concentriques pouvant atteindre le nombre de trois.
Les rameaux offrent des sections elliptiques ou fortement
deformees, leur disposition concentrique resulte du fait que
la section coupe en realite des massues situees dans des

plans difierents bien qu'appartenant ä un meme verticille
(fig. 1, 4 et 4, 8, 9, 10, 12, fig, 2, C);

5. La disposition irreguliere des rameaux dans un verticille
conduit presque toujours ä la soudure locale, en peripheric,
de deux verticilles successifs (fig. 1, 21 et 22). En section

tangentielle, apparaissent alors des cavites irregulieres,
placees entre les points de soudure. Ces cavites, en general
remplies par une mosa'ique de calcite bien cristallisee, sont

toujours limitees par des segments de courbes convexes vers
leur interieur (fig. 1, 1, 4 et 5, 15, fig. 2, C);

6. La soudure peripherique des verticilles conduit ä 1'isolement
d'une cavite annulaire irreguliere placee entre la peripherie
et le canal axial. Cette cavite, remplie par un agregat de

calcite ou par le sediment encaissant peut presenter parfois
quelques loges limitees par des diaphragmes calcifies

(fig. 1, 1, fig. 2, A).

Les rameaux sont inseres sur la partie elargie du canal axial
qui passe en fait, ä cet endroit, ä un bourrelet verticillaire
creux. Ce bourrelet, haut de 0,150 ä 0,165 mm, large de

0,075 mm, est perle exterieurement, en ce sens qu'il porte
l'amorce des sillons radiaux separant les divers rameaux.
Chacun de ceux-ci possede un pore de communication avec la
cavite centrale, qui aboutit dans le bourrelet creux, son dia-
metre moyen est de 0,03 mm (fig. 1,1, fig. 2, A). La distance
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Fig. 2.

Clypeina catinula n. sp.
A: Coupe sub-axiale niontrant trois verticilles en connection (X 08).
B: Coupe tangentielle rnontrant quatre verticilles en connection (X 08).
C: Coupe transversale dans la parlie supCrieure d'un verticille (x 04).
1): Coupe transversale dans la pöriphörie d'un verticille (x 28).
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entre les plans medians de deux bourrelets successifs est de

0.420.ä 0,465 mm, ceux-ci ne paraissent pas plus accentues
dans leur partie inferieure ou superieure.

Rapports et differences. — La forme que nous venons de

decrire est definie par l'association des trois caracteres suivants:

1. Variation reguliere du diametre du canal central;

2. Inclinaison variable des rameaux en massue dans un meme
verticille;

3. Forte inflexion vers le haut et grande epaisseur de la peri¬

pheric des verticilles en ecuelle.

La reconstitution schematique (fig. 1, 21 et 22) explique le

nom d'espece, tire du latin catinulus signifiant petite ecuelle.

Cette forme se distingue aisement des autres especes decrites

et en particulier de Celles du Jurassique superieur et du Cretace

inferieur qui ont toutes des verticilles formes de rameaux places
dans un meme plan. C. jurassica Favre et C. inopinata Favre

montrent, en outre, des deformations reciproques entre rameaux
conduisant ä des sections subrectangulaires. Les differences sont
evidentes avec C. lucasi Emberger qui a des verticilles discoi-
daux et avec C. hanabatensis Yabe et Toyama dont les verticilles

sont en corbeilles tres profondes. C. parvula Carozzi

possede des verticilles en entonnoir et C. marteli Emberger
montre des rameaux faiblement renfles et jointifs seulement

sur le tiers proximal de leur longueur.
La forme etudiee, presente, dans des coupes obliques voi-

sines du canal central, des analogies avec des coupes d'Actino-
porella podolica Alth., cela provient d'une similitude de l'inser-
tion des rameaux sur le bourrelet verticillaire. En revanche,
les differences sont importantes: chez A. podolica, les rameaux
sont fusiformes, calcifies individuellement et soudes entre eux
seulement dans leur partie distale; ils constituent des verticilles
etoiles reposant directement les uns sur les autres sans l'inter-
mediaire d'un canal central calcifie.

Holotype. — Le holotype designe est represents par les

figures 1, 1 et 2, A, coupe n° 6446/PM 4, collection Carozzi,
Institut de Geologie de l'Universite de Geneve.
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Microflore associee. —Actinoporella podolica Alth, Munieria
baconica Deecke, Salpingoporella annulata Carozzi, Acicularia
elongata Carozzi, Griphoporella perforalissima Carozzi.

Distribution stratigraphiqne. — Pour l'instant, cette forme
a ete rencontree dans le Berriasien des localites suivantes:
Saleve: Carriere inferieure de Monnetier, extreme base du

niveau 9 ä Natica leviathan de la coupe de E. Joukowsky
et J. Favre (fig. 9, p. 331);

Jura central: Pre-Marillier, pres de Vaumarcus (d'apres des

materiaux inedits de M. Haarsma).
Nous remercions le Museum d'Histoire naturelle de Geneve,

en particulier MM. J. Favre et F. Lanterno, d'avoir mis ä notre
disposition )es coupes minces se rapportant au Saleve et
M. M. Haarsma de nous avoir autorise ä reprendre l'etude de

certains materiaux de sa these. Notre gratitude va egalement
ä M. G.-F. Filiott, de l'lraq Petroleum Company Ltd, London,

pour ses renseignements bibliographiques ainsi qu'a MM. R. Mu-
rat et A. Perrenoud pour leur aide dans la preparation des

microphotos.
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